
 

ROUPIE Ahmed Parkar (MEXA) :   

 
" Le régime de free-float pas viable pour notre 
économie "   

" Un régime de free float de la roupie n'est pas viable pour 
l'économie mauricienne ", a argué, hier après-midi, Ahmed Parkar, 
président de la Mauritius Export Association (MEXA) et un des 
directeurs du Star Knitwear Group, lors d'un business forum, 
organisé conjointement par la Jeune Chambre International (JCI) et 
AfrAsia Bank, à Bell-Village, au siège de l'Alliance Française. 
Ahmed Parkar et Feroz Dahoo, CEO de Thomas Cook (Mauritius), 
estiment que Maurice a encore besoin d'un régime de flottement 
impur (managed float). Autre intervenant, James Benoît, CEO 
d'AfrAsia Bank, considère, lui, qu'il y a un prix à payer dans les deux 
cas.  

Le taux de change de la roupie, a déclaré d'emblée Ahmed Parkar, 
est au cœur de l'économie locale compte tenu de la forte 
dépendance du pays tant sur les importations que les exportations. 
Lorsque la roupie mauricienne s'est appréciée d'environ 28% vis-à-
vis de la livre sterling il y a deux ou trois ans, les exportations ont été 
affectées, a-t-il rappelé. Aujourd'hui avec la crise, les secteurs 
d'exportation, incluant les opérateurs du tourisme, réclament un taux 
de change plus favorable afin d'y faire face. " Un régime de 
flottement pur n'est pas ce qui convient le mieux à notre économie. Il 
y a trop de facteurs inconnus. Un flottement pur de la roupie peut 
occasionner des mouvements brusques. Et puis, ce serait 
dangereux que de laisser la roupie s'apprécier trop ", a argué 
Ahmed Parkar.  

Selon le président de la MEXA, qui avait occupé auparavant la 
présidence de la Chambre de commerce et de l'industrie, l'industrie 
locale a été " fragilisée " durant deux ans, dans le sillage de 
l'appréciation de la roupie vis-à-vis des principales devises. Il 
considère qu'une évaluation en profondeur de l'économie 
mauricienne est nécessaire avant qu'on ne décide d'un changement 
quelconque dans le régime de change. " Il nous faire un 
benchmarking des différents secteurs de l'économie nationale, 
établir si nous sommes vraiment compétitifs vis-à-vis d'autres pays 
et décider des objectifs que nous voulons atteindre d'ici à cinq ans. 
Je pense qu'à long terme lorsque l'économie mauricienne aura 
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gagné en maturité, nous pourrons envisager quelque changement ", 
a-t-il déclaré. Ahmed Parkar a fait comprendre que dans le présent 
environnement économique international, tous les pays font preuve 
d'un certain égoïsme. " Comment peut-on lutter contre ces 
économies qui subventionnent les intrants de leurs entreprises pour 
protéger les emplois et accroître leurs exportations ? " s'est-il 
demandé en faisant référence, entre autres, à la Chine.  

Pour Feroz Dahoo, Maurice n'est pas prêt pour un flottement pur de 
son régime de change. Il penche plutôt pour un flottement contrôlé 
compte tenu des particularités de l'économie nationale. " Je dis oui à 
un régime de flottement impur mais avec une considération 
appropriée de la protection des emplois ", a déclaré Feroz Dahoo. 
Ce dernier a fait état d'un fait inhabituel qui s'est produit en 
décembre 2006, indiquant que le taux à l'achat d'une devise pratiqué 
dans certains milieux était beaucoup plus élevé que celui du taux 
indicatif officiel du marché.  

Premier intervenant à ce 73e business forum de la JCI, James 
Benoît a soutenu qu'il y a un prix à payer et dans un régime de free 
float et dans celui de managed float. Le public aussi bien que les 
décideurs doivent comprendre qu'un régime de flottement pur n'est 
pas réellement libre. " There is always a price to be paid, which is, 
perhaps, great volatility in the exchange rate, or at least less policy 
drivent control of what the proper exchange rate should be ", a-t-il 
souligné. De même, on doit savoir qu'un régime de flottement impur 
comporte des coûts et n'est pas un garant de stabilité pour le 
secteur des affaires. " Our level of foreign exchange reserves and 
the hidden cost of controlling the level of volatility that we expose 
ourselves to and our level of inflation all can have major 
consequences which may be just as dangerous or distorting to our 
economy as Floating freely ", a-t-il noté.  

Le CEO d'AfraAsia Bank ne veut pas, cependant, se hasarder à dire 
que Maurice n'a pas la capacité de manœuvrer convenablement 
dans un environnement marqué par un flottement pur de son régime 
de change. " On peut trouver un gilet de sauvetage approprié pour 
se protéger au cas où l'on décide d'aller de l'avant avec un régime 
de flottement pur. Toutefois, on doit s'assurer que toute décision 
prise soit réellement un choix mesuré et délibéré ", a-t-il poursuivi.  

En réponse à une question de l'assistance, Ahmed Parkar a soutenu 
que pour la MEXA, c'est d'une monnaie stable dont le pays a besoin. 
Un régime de managed float permet de contrôler les mouvements 
brusques de la monnaie dans un sens ou dans l'autre. " Ce que 
nous recherchons, c'est une plus grande visibilité de la direction 
qu'on veut imprimer à l'économie locale et à partir de là décider 
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comment benchmark nos différents secteurs dans un tel 
environnement. C'est une réflexion en profondeur dont a besoin ", a-
t-il affirmé.  

 
Eric Ng : " It cuts both ways "   

On a également noté en début de séance les observations 
d'Eric Ng Ping Chuen, économiste et modérateur du 
business forum, à l'effet qu'un régime de flottement pur " 
cuts both ways " : il peut y avoir appréciation ou 
dépréciation libre de la monnaie. Or, estime Eric Ng, il y a 
trois caractéristiques importantes à tenir en compte dans 
toute décision portant le régime à suivre : 1) la valeur de 
nos importations est beaucoup plus élevée que celle de 
nos exportations et que Maurice a un déficit commercial 
structurel ; 2) que le flux de capitaux n'est pas régulier ; le 
pays n'est pas un centre financier comme il en existe 
ailleurs, surtout, dans les pays développés, d'où le 
problème de liquidité en devises, 3) le marché de change à 
Maurice est dominé par " une poignée d'acteurs " ; le 
marché est souvent grippé du fait de la passivité de ces 
players, incitant ainsi la Banque de Maurice à intervenir en 
certaines occasions en vue de rééquilibrer la situation.  
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